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FACULTE DES SCIENCES ECONOMIQUES ET DE GESTION

Les stratégies et la gouvernance des entreprises bancaires en Afrique : Approche transdisciplinaire et vision des praticiens

JOURNEE DE RECHERCHE
(27 Juin 2019 à l’Université de Yaoundé 2)
Organisée par l’Equipe de Recherche sur les stratégies et la gouvernance des banques
Equipe dirigée par le Professeur André TIOUMAGNENG, Agrégé des Sciences de Gestion

APPEL  A CONTRIBUTIONS
[bookmark: _GoBack]L'histoire de la banque en Afrique remonte aux années 40 avec notamment, l'implantation de grands groupes français à l'instar du Crédit Lyonnais et de la Société Générale. Depuis environ 73 ans, le secteur bancaire ainsi constitué est en constante recomposition sous l'influence de phénomènes divers. Dans cette mouvance, l'accession de nombreux pays à l'indépendance lors de la période allant de 1950 à 1960 représente un moment fort dans cette dynamique. En effet, cette ère des mutations politiques aura marqué l'avènement d'une normalisation destinée à reconfigurer la gouvernance des banques localisées en territoire africain. À ce titre, les filiales étrangères  seront appelées à s'aligner à la contrainte de « l’africanisation » du personnel et/ou de la structure du capital. La grande vague des crises de la décennie 80 trouverait une explication dans une telle normalisation qui a ouvert la voie à une ingérence des pouvoirs publics dans le fonctionnement des banques. Au lendemain de ces crises, l'on a assisté, au sein de la Banque des Règlements Internationaux, à l’intensification des réflexions sur la nécessité d’une régulation  prudentielle globale de type harmonisé. Ces conditions ont été à l'origine des normes dites Bâle1, 2 et 3. Au-delà de la question toujours posée de l’adaptation de ladite régulation au contexte culturel africain, il faut observer que la concurrence s’est intensifiée au fil du temps dans le secteur bancaire de chaque pays, surtout depuis le début de la décennie 90. La globalisation, la recrudescence des Institutions de Micro-Finance (IMF), la multiplication des filiales des banques « panafricaines » ou régionales, le développement des filiales de multinationales originaires des pays occidentaux, la création des banques domestiques ou à capitaux entièrement/ majoritairement nationaux, les progrès technologiques associés notamment au « mobile banking » et à la digitalisation contribuent à renforcer cette compétition. Les banques locales, de même que leurs homologues d’autres continents, sont également aux prises avec des problèmes aussi récents que ceux posés par la gestion de la diversité et la criminalité transfrontalière. Cela accentue particulièrement les thèmes de système d’information et du blanchiment, les normes comptables IFRS, la recrudescence de la finance islamique et la Responsabilité Sociale de l’Entreprise. Les banques sont dès lors amenées à repenser le pilotage de leur cœur de métier (le crédit) et adapter leur gouvernance en veillant spécialement à son caractère éthique ou Responsable. Ces défis se posent en plus dans un contexte spécifique dans lequel la plupart des pays africains sont caractérisés par l’absence de véritables marchés boursiers actifs. De ce fait, le renouvellement des visions politiques d’émergence économique des Etats conduit à fonder le plus grand espoir sur l’accompagnement des banques en termes de financement des investissements publics et/ou privés. Néanmoins l’implication des banques nourrit constamment, en particulier au sein du Fonds Monétaire International, des inquiétudes sur le « retour » des crises dont les conséquences seraient plus dramatiques que celles produites par les crises de la décennie 80.
L’ensemble de ces observations impose une réflexion de fond qui sous-tend les préoccupations de l’Equipe de Recherche sur les Stratégies et la Gouvernance des Banques (ERSGO-Banques). Cette structure, créée en 2013, est dirigée par le Professeur André TIOUMAGNENG (Maître de Conférences, agrégé des Universités en Sciences de Gestion) et rattachée à l’Ecole Doctorale des Sciences de Gestion de l’Université de Yaoundé 2 (Cameroun). Elle a jusqu’à présent produit, entre autres, trois thèses de doctorat et publiés différents articles scientifiques[footnoteRef:2]. [2:  Les articles les plus récents concernent : 
-Tioumagneng, A. (2018), « Le management des filiales bancaires étrangères en Afrique à l'épreuve de la culture locale : l'influence des directeurs adjoints autochtones », Revue Gestion et Organisation, Vol.9, p.69-82 ;
- Tioumagneng, A. & Yota, R. (2019), “The Credit Risk Control at Cameroonian Bank’s Board of Directors: the Problems of the Presence of Directors Representing the State and the Nationality of Chairman”, Asia-Pacific Journal of Management Research & Innovation, Vol.14, n°3-4, p.1-3.
] 

La première journée qu’organise ERSGO-Banques vise à coordonner les réflexions approfondies sur les arrangements organisationnels des banques en Afrique compte tenu des mutations actuelles ou anticipées. L’idée première est de mobiliser, pour cela, les grilles de lecture propres aux Sciences de Gestion en étant bien sûre conscient qu’il s’agit d’un champ scientifique bien fragmenté et cloisonné. Il s’agit ainsi de confronter les visions gestionnaires des stratégistes, comptables, financiers, marketistes, spécialistes de gestion des Ressources Humaines, etc. La complexité de l’objet d’investigation (banque) oblige à transcender cette volonté d’articulation des domaines intra-gestionnaires. Nous sollicitons dans cette perspective non seulement l’apport des spécialistes d’autres champs disciplinaires (l’Economie, la Sociologie, la Psychologie, l’histoire, la Philosophie, le Droit, etc.) mais également la contribution des praticiens ou managers (banquiers ou non).
Les chercheurs sont invités à proposer leurs contributions sur la liste, non exhaustive, des thématiques suivantes  avec  un focus sur les réalités du terrain africain: 
Stratégie des filiales bancaires ; 
Changement/adaptation des banques ; 
Organisation des réseaux commerciaux ; 
Management des risques bancaires ; 
Culture nationale et gouvernance bancaire ; 
La relation entre les banques et les Institution de Micro Finance ; 
Responsabilité Sociale et déontologie bancaire ; 
Relation banque/entreprise, relation banque/particulier ; 
Gestion des ressources humaines bancaire ; 
Système d’information bancaire ; 
L’Etat et le fonctionnement des banques et/ou des Institutions de micro finance ; 
Gestion de la diversité au sein des banques ; 
Comptabilité, contrôle et audit bancaire ; 
Internationalisation/attractivité territoriale des banques. 
Procédure de soumission des communications

Indications aux auteurs
La mise en page (format A4) devra prévoir des marges de 2,5 cm.
Le texte ne doit pas excéder 17 pages y compris la bibliographie. Il sera écrit en Times New Roman (12 points), en interligne un et demi et sera justifié (aligné à gauche et à droite). Les pages numérotées seront sans en-tête ni pied de page.
La première page, non numérotée, comprendra uniquement :
-le titre de l’article;
-le(s) nom(s) de(s) auteur(s) et leur affiliation ;
-l’adresse postale et électronique, le téléphone et le fax de l’auteur à qui la correspondance doit être adressée ;
-un résumé à interligne simple de 150 mots au plus indiquant la problématique, la méthodologie et les principaux résultats de l'article;
-un maximum de cinq (5) mots clés ;
La deuxième page doit contenir le titre de l'article et le corps de la communication
Le texte, en interligne un et demi, sera justifié (aligné à gauche et à droite) et doit être présenté de telle sorte que la hiérarchie des titres soit claire, ne dépassant pas 3 niveaux :
- niveau 1 : un chiffre (1. par exemple) titre en Times 12 gras en majuscule
- niveau 2 : deux chiffres (1.1. par exemple) sous-titres en Times 12 gras en petite majuscule
- niveau 3 : trois chiffres (1.1.1. par exemple) sous-titres en Times 12 gras
Les auteurs sont priés de limiter le nombre de notes (qui seront le cas échéant renvoyées en bas de page) et d'insérer les tableaux et figures dans le texte.
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Principales dates à noter :
Réception des soumissions (texte complet) 19 mars 2019
Retour des évaluations 18 avril 2019 
Envoi des textes définitifs 18 mai 2019
Date limite d’inscription (tarif enseignant-chercheur  25 000 Fcfa, tarif doctorants : 10.000 Fcfa) 20 juin 2019
Tenue de la Journée de recherche: 27 juin 2019
Valorisation
Les meilleurs papiers effectivement présentés seront retenus pour un ouvrage collectif. Plusieurs revues scientifiques sont partenaires et publieront éventuellement des propositions présentées lors de la journée.
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